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 L'utilite de la recherche appliquee pour l'elaboration et l'evaluation des politiques est
 souvent mise en doute par les chercheurs et les administrateurs, et cela pour des raisons
 differentes. Cette note de recherche essaie de cerner les caracteristiques des recherches
 qui ont influence efficacement les politiques scolaires. L'analyse de 60 projets de
 recherche d'une grande commission scolaire urbaine du Quebec, desservant des franco-
 phones et des anglophones, a permis de constater l'importance du processus de produc-
 tion et d'appropriation des resultats de la recherche. Les recherches fructueuses
 repondaient a des besoins identifies, avaient un mandataire reconnu dans la hierarchie,
 etaient elaborees en collaboration avec les interess6s, et leur diffusion tenait compte
 des differentes categories d'utilisateurs eventuels.

 The usefulness of applied research in policy development and evaluation is often con-
 tested, for different reasons, by both researchers and administrators. The goal of this
 article is to delimit the characteristics of research which has actually been incorporated
 into educational policies. The analysis of 60 research projects undertaken in a large
 urban school board, located in the Province of Quebec, serving both Francophone and
 Anglophone students, has made it possible to note the importance of the way in which
 research is produced and adapted to the circumstances at hand. The research which
 was fruitful, in terms of use, met identified needs, involved a person having a recog-
 nized position in the educational hierarchy, was planned in collaboration with the
 interested parties, and was distributed taking into account the different types of possible
 users.

 Contrairement a la recherche fondamentale, la recherche appliquee1 a
 des visees de transformation. Son principal objectif n'est pas de "prouver"
 des assertions, mais de decrire et d'expliquer la realite pour la modifier
 ou d'effectuer un retour reflexif sur l'intervention humaine dans divers

 processus sociaux, economiques, administratifs, pedagogiques, etc. Selon
 Rossi, Wright, et Wright (1978), on peut distinguer cinq types de
 recherche appliquee: estimation de parametres, analyse de descripteurs
 du systeme, explication (modelage) des phenomenes sociaux, evaluation
 des politiques en vigueur, et experimentation sociale.

 L'estimation de parametres consiste a determiner, selon des procedures
 statistiques adequates, les valeurs dans la population de variables perti-
 nentes a une organisation donnee: taux de chomage, moyenne des
 salaires, taux d'absenteisme, ou d'abandon scolaire. Il s'agit d'une distri-
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 L'IMPACT DE LA RECHERCHE APPLIQUEE

 bution univariee avec souvent des regroupements particuliers selon la
 region, l'&ge, le sexe, etc. Lorsqu'on analyse des descripteurs du systeme,
 on ajoute une dimension qualitative, a la simple estimation statistique;
 on essaie aussi de tracer les interrelations multiples des descripteurs (e.g.,
 decroissance des effectifs, services offerts et taux de r6ussite aux examens).
 L'explication des phenomenes sociaux suit la ligne classique de la re-
 cherche deductive ou inductive - en gardant, evidemment, le "biais" de
 l'application. L'evaluation des politiques est peut-etre le genre le plus
 connu de la recherche appliquee. Essentiellement, l'evaluation des poli-
 tiques porte un jugement sur l'ad6quation entre les moyens utilis6s par
 une organisation et les buts vises. Ce type de recherche pose beaucoup de
 problemes en education en raison de la difficulte de mesurer les intrants
 et extrants specifiques. Finalement, l'experimentation sociale est un instru-
 ment d'exploration d'avenues de changement. Elle se distingue de la
 recherche evaluative par une plus grande rigueur methodologique, par un
 plus grand contr6le des variables analysees et par une capacite de
 generalisation de ses hypotheses.

 Les economistes, les psychologues, les sociologues, et les specialistes de
 l' ducation se sont depuis toujours preoccupes de recherches appliquees.
 Aux Etats-Unis, les debuts de la sociologie sont intimement lies ~ une
 certaine "croisade" ayant pour but l'amelioration des conditions sociales
 (Oberschall, I972). Au Quebec, jusqu'a tout rcemment, l'interet pour
 la recherche orientee vers des politiques en matiere d'education etait rare,
 pour ne pas dire inexistant. La premiere piece importante de sociologie
 appliquee a l'education pourrait bien etre le Rapport Parent (Gouveme-
 ment de Quebec, I964). Depuis lors, meme si l'on ne peut pas encore
 parler de preoccupation majeure parmi les sociologues en milieu univer-
 sitaire, on assiste ici et la a des initiatives dans le sens de la recherche
 orientee, dont la plus connue est, sans doute, celle du groupe ASOPE.2

 En dehors du milieu universitaire et en marge des publications des
 revues splcialisees, des dizaines de rapports - de qualite inegale, il est
 vrai - ont et6 elabor6s pour le compte du Ministere de l'Education du
 Quebec (MEQ)3 et pour certaines commissions scolaires, notamment la
 Commission des ecoles catholiques de Montreal (CECM), le Bureau des
 Ecoles protestantes du Grand Montreal (BEPGM) et, dans une moindre
 mesure, la Commission scolaire catholique de Quebec (CSCQ) et la
 Commission scolaire r6gionale de Chambly (CSRC).

 Revenant au milieu universitaire, on y entend souvent que les Com-
 missions scolaires exigent de plus en plus, comme condition d'acces a leur
 clientele, l'implication du chercheur dans leurs projets concrets de re-
 cherche. Les commissions scolaires semblent reticentes a se preter comme
 champ d'etude et d'experimentation a des chercheurs universitaires et a
 des etudiants en quete d'un terrain pour fins de diplome. Cette reticence
 serait justifiee: A la CECM, par exemple, dans les cinq dernieres annees,
 plus de 250 projets venant de chercheurs externes (principalement pro-
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 fesseurs d'universite et etudiants gradues) ont ete autorises et seulement
 quelques-uns s'integraient dans les preoccupations de ce grand organisme.
 Les administrateurs, notamment les principaux d'ecole, jugent de plus,
 a tort ou a raison, que les resultats des recherches ne justifient pas le
 d&angement occasionne aux eleves. Aussi, quelques-uns parmi eux ont
 meme decide de fermer completement les portes aux chercheurs exte-
 rieurs, sauf si les objectifs poursuivis par la recherche avaient une utilite
 previsible pour le milieu scolaire immediat. Ainsi, les chercheurs universi-
 taires semblent re-decouvrir la pertinence de la recherche appliquee,
 peut-etre forces qu'ils sont d'effectuer des compromis pour garder l'acces
 aux clienteles scolaires.4

 Cette etude s'interesse a certains aspects de la recherche appliquee,
 effectuee principalement pour des organisations scolaires par des cher-
 cheurs externes (universitaires ou non) engages par contrat, ou, dans le
 cas d'organisations scolaires de grande taille, par des chercheurs integres
 a une unite administrative de l'organisation. Avant de presenter l'objet
 plus specifique de l'etude et sa methodologie, il est utile de presenter
 quelques donnees touchant la recherche dans les commissions scolaires du
 Quebec.

 Depuis I975, le Ministre de l'Education du Quebec, par son service
 de recherche et d'experimentation,5 a investi annuellement environ I,I
 million de dollars en subventions aux commissions scolaires pour fins de
 recherche. Bien qu'en termes absolus le montant des subventions n'ait
 pas diminue, il ne cesse de diminuer en termes relatifs, compte tenu de
 l'inflation. En I979-80, le MEQ subventionnera 80 projets, dont la
 moitie sont des projets mis en marche l'annee precedente. Notons que,
 chaque annee, le MEQ recoit entre 130 et 150 demandes de subvention
 pour un montant approximatif de 3 millions de dollars.

 La distribution des projets de recherche subventionnes selon le type
 de commission scolaire est interessante. En I976-77, les commissions
 scolaires integrees (primaire et secondaire) et les commissions scolaires
 regionales (secondaire seulement) conduisaient un pourcentage semblable
 de projets subventionnes, soit 41% et 45% respectivement, alors que les
 commissions scolaires locales (primaire seulement) n'en conduisaient que
 I4%. Ces donnees sont d'autant plus interessantes que les commissions
 scolaires locales formaient environ 70% de toutes les commissions scolaires
 et desservaient environ 34% de la clientele etudiante, alors que les com-
 missions scolaires integrees et les commissions scolaires regionales for-
 maient environ 8% et 21 % de toutes les commissions scolaires et desser-
 vaient environ 36% et 30% de la clientele etudiante respectivement (cf.
 Morin & Ross, 1978, p. 15).

 En plus des subventions du MEQ, les grandes commissions scolaires
 du Quebec octroient, a meme leurs fonds, des contrats de recherche
 inadmissibles au programme. Il est tres difficile d'obtenir des donnees
 adequates concernant les depenses non-subventionnees de recherche dans
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 toutes ces commissions scolaires. A la CECM, on estime a environ
 $I50,000 les sommes investies en 1977-78 pour la recherche, en plus des
 quelque $oo00,000 qu'elle reooit annuellement du programme du MEQ.
 La Commission scolaire regionale de Chambly a renu pour l'annee
 1978-79, environ $I25,000 du MEQ. A ce montant, s'ajoute environ
 $80,000o que, selon le directeur de la recherche, la commission scolaire a
 depense pendant la meme periode.'

 Le montant des subventions du MEQ aux commissions scolaires est
 equivalent au montant que le programme FCAC (Formation de cher-
 cheurs et action concert&e) du Ministere de l'education consacre a la
 recherche en education. Il faut remarquer, enfin, que le montant de I,I
 million de dollars du programme de subventions aux commissions sco-
 laires n'inclut pas la recherche du Ministere dans les commissions scolaires.

 L'objet de cet article n'est cependant pas de discuter du financement
 de la recherche dans les commissions scolaires. Les donnees cities se

 voulaient une indication des ressources mises a la disposition des com-
 missions scolaires. On voulait plut8t amorcer une reflexion, a partir
 d'une etude de cas, sur les liens entre la recherche produite dans les com-
 missions scolaires et les politiques educatives elabor&es par celles-ci. La
 recherche conduite dans les commissions scolaires a-t-elle un impact
 reperable dans le systeme scolaire? Existe-t-il un lien entre la recherche
 et l'implantation des changements preconises? Quelles sont les caracteris-
 tiques des recherches dont les resultats ont eu une influence reelle sur la
 formation et l'implantation de politiques dans le systeme scolaire?

 METHODOLOGIE

 Les donnees principales de l'etude proviennent de l'analyse qualitative
 de l'impact de 60 projets de recherche, conduits entre 1974 et 1979, dans
 une commission scolaire integr6e de grande taille (n = 130,000 eleves),
 situee en milieu urbain quebecois, desservant a la fois une clientele
 francophone et anglophone.

 Pour effectuer l'analyse des projets, on a pris en consideration certaines
 de leurs caracteristiques que le milieu scolaire local jugeait importantes
 dans l'evaluation de leur impact. Ainsi, apres avoir determine le genre
 de problemes etudies (administratif, pedagogique, social), on a tenu
 compte de lenvergure des projets, c'est-a-dire, du niveau des ressources
 employees et de l'etendue de la problematique (intra ou trans-service)7
 ainsi que de l'ampleur des recommandations decoulant des projets.

 La question de l'envergure aux deux plans mentionnes etait un sujet
 de controverse dans les milieux concernes. On affirmait, par exemple,
 qu'une commission scolaire ne devait pas entreprendre des recherches
 longitudinales ou des recherches centrees sur des problemes a caractere
 trop vaste, tels que, par exemple, les extrants des interventions en milieux
 defavorises ou les determinants de l'inadaptation scolaire. Ces reticences
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 etaient d'autant plus fortes que les resultats des analyses risquaient de
 depasser largement le cadre des responsabilites strictes du service en
 charge du secteur recherche. Vu le nombre restreint de projets, les aspects
 mentionnes ont servi de parametres a une analyse qualitative sans aller a
 des comparaisons quantitatives poussees.
 La cueillette des donnees s'est effectuee au moyen d'entrevues non-

 structurees (n = 50) aupres de responsables administratifs de plusieurs
 niveaux hierarchiques, de chercheurs impliques et d'une partie du
 personnel concerne par les recherches (principaux d'ecole, enseignants et
 professionnels non-enseignants). La cueillette s'est etale sur une periode
 d'une annee, alors que l'auteur etait chercheur senior dans la meme
 organisation scolaire. A cette epoque, la commission scolaire etait engagee
 dans la restructuration de ses services pedagogiques. Bien que la place de
 la recherche dans l'organisation ne faisait pas partie du mandat du
 comite ad hoc de restructuration, on s'est neanmoins interesse aux impli-
 cations de la recherche pour l'organisation.8 Ainsi, en plus des entrevues
 formelles, cet article a comme arriere-fond beaucoup de discussions
 informelles sur la recherche, non seulement a l'occasion de rencontres
 diverses avec les membres du comite, mais aussi avec plusieurs agents
 d'education de differents niveaux.

 IMPACT DE LA RECHERCHE APPLIQUEE

 Parmi les problemes identifies, touchant la recherche appliquee, celui du
 manque de resultats concrets, c'est-a-dire, celui de son impact, est cer-
 tainement un des plus importants. Plusieurs repondants posaient carre-
 ment la question de l'utilite de la recherche, constatant que les differentes
 recherches n'aboutissaient qu'a la production d'autres recherches! Sur le
 plan objectif, ils avaient raison puisque seulement 20% des projets (n =
 12) analyses avaient abouti a des actions concretes dans le milieu scolaire
 (elaboration de politiques, confirmation ou mise en question des inter-
 ventions, changements organisationnels, pedagogiques, relationnels, etc.).
 Il faut dire aussi que certains changements introduits a partir de ces
 recherches (nouveaux programmes, modification des interventions en
 cours, etc.) etaient plut6t mineurs.

 L'impact d'une recherche est evalue de maniere assez grossiere par
 l'influence de l'etude effectuee pour le compte de l'organisation sur une
 action concrete entreprise dans le milieu. Dans quelques cas, on pouvait
 reperer precisement l'action dans le milieu (e.g., suppression d'un prog-
 ramme particulier: maternelle cinq ans plein temps en milieux defavo-
 rises). Dans d'autres cas, la recherche aboutissait a une remise en question,
 par le milieu concerne, de pratiques administratives ou pedagogiques sans
 qu'un changement concret n'intervienne a court terme (e.g., evaluation
 de pratiques face a l'education d'eleves handicapes). Ces cas montrent
 des recherches qui, dans un certain sens, ont ete "fructueuses" pour le
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 milieu scolaire: Elles ont contribue a une meilleure connaissance de la

 realite scolaire et ont servi a indiquer, parfois indirectement, des voies de
 developpement. On emploie donc, ici, le concept d'impact d'une maniere
 tres large. II est sfr que, dans une etude plus poussee, on devrait opera-
 tionnaliser plus adequatement ce concept.

 La distance entre recherche et implantation est donc reelle; les explica-
 tions de cette distance different cependant selon les chercheurs et les
 administrateurs. Du c6te des chercheurs internes, on deplore le peu de
 credit que souvent les administrateurs accordent aux conclusions des
 recherches. Les chercheurs affirment que, etant donne que les interven-
 tions sur le terrain ne sont generalement pas consues pour etre soumises a
 une evaluation rigoureuse, on doit alors se contenter d'analyses transver-
 sales (Rossi & Wright, 1977; Rossi & Wright, 1978). Les conclusions de
 ces recherches restent souvent problematiques. Les chercheurs sentent
 aussi le poids des politiques en cours: En entrevue, ils ont souvent exprime
 l'impression que les recherches n'avaient pour but que de prouver que les
 interventions deja choisies etaient les meilleures. Dans le cas des recherches
 explicatives (le troisieme type de Rossi, Wright, & Wright, I978), les
 chercheurs croient que leurs conclusions sont mises en application seule-
 ment si elles ne contredisent pas les opinions des administrateurs.9

 Les administrateurs se defendent, par contre, de vouloir imposer des
 carcans aux chercheurs. Selon eux, beaucoup de resultats des recherches
 n'ont aucune prise sur la realite (Davis, 1975), soit parce que les variables
 significatives echappent a la manipulation (exemple: statut socio-econo-
 mique, desorganisation familiale, Q.I.), soit parce que le lien entre
 "cause" et "effet" est trop tenu. Les administrateurs affirment aussi que
 plusieurs recherches cachent des prises de position ideologiques des cher-
 cheurs, ou encore, que leurs conclusions ne sont pas realistes. Enfin, le
 langage hautement technique employe dans plusieurs rapports ne les
 predispose pas a l'utilisation des recherches car trop souvent les adminis-
 trateurs arrivent a peine a comprendre les principaux developpements
 (Lazarsfeld & Greitz, 1975, p. 155).

 L'explication la plus appropriee du hiatus entre recherche et applica-
 tion se trouve, peut-etre, quelque part entre les positions respectives des
 administrateurs et des chercheurs. Mais, pour rendre compte de cette
 discontinuite plus adequatement, il faudrait peut-etre chercher une autre
 explication - que les analyses tendent a accrediter - dans le processus
 qui preside a la conception et a l'elaboration de la recherche, au mandat
 qui la fait naltre, a la diffusion et 'a I'appropriation des resultats obtenus.
 Signalons que le mot "processus" est choisi a dessein car, en recherche
 appliquee, les differents points qu'on vient de noter sont interrelies.
 Comme on le verra plus loin entre la formulation de besoins et l'appro-
 priation et l'utilisation de la recherche, il existe des liens etroits qui n'ont
 pas ete toujours respectes, ce qui pourrait expliquer en partie l'impasse
 dans laquelle se trouvent maintes recherches appliquees.
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 Conception et elaboration de la recherche

 Lorsqu'on compare les recherches qui ont abouti a des changements
 concrets, meme modestes, avec celles dont l'impact n'est pas identifiable,
 on s'aper5oit que ces dernieres ont ete souvent des recherches d'envergure.
 Parmi ces recherches, on en trouve quatre qui etaient tellement generales,
 avaient comme cibles tellement d'agents,l0 que finalement elles n'ont eu
 de prise sur personne. II est meme arrive que le service pedagogique dont
 dependait l'unite de recherche, s'est fait accuser d'outrepasser ses fonc-
 tions. Par contre, a l'exception d'une recherche portant sur I'evaluation
 des materelles en milieux socio-economiquement faibles, la plupart des
 recherches qui ont eu de l'impact etaient des recherches bien circonscrites.

 Toutefois, l'envergure de la recherche ne serait pas un obstacle en soi
 a l'efficacite de la recherche. De l'avis de plusieurs personnes interviewees,
 une grande organisation scolaire peut "se payer" des recherches d'enver-
 gure d'autant plus qu'elle exerce souvent un role d'avant-garde dans
 plusieurs domaines. Si certaines etudes d'envergure de cette organisation
 scolaire n'ont pas eu les effets escomptes, c'est parce que, affirme-t-on, l'on
 avait escamote un maillon dans le processus de production de la re-
 cherche. Plusieurs personnes interviewees ont affirme que la raison prin-
 cipale du demi-echec de ces recherches reside dans l'absence d'echanges
 suivis avec les principaux interesses, tant lors de la conception que tout
 au long de la realisation de ces recherches. Pour etre efficace, la recherche
 appliquee ne devrait donc pas se developper a vide, mais en relation avec
 ceux qui auront a en beneficier. Notons que cette opinion est partagee
 indistinctement par les differentes categories de repondants. Plusieurs
 recherches importantes de cette organisation scolaire furent developpees
 en vase clos, les utilisateurs eventuels etant pratiquement exclus de leur
 elaboration. L'impact limite de ces recherches est interprete comme la
 consequence inevitable de l'absence d'echanges suivis entre les chercheurs
 et les utilisateurs.

 D'autres projets se presentent comme des exemples de relations suivies
 pendant l'elaboration de la recherche. L'analyse de ces exemples montre
 que certaines de leurs conclusions ont ete reprises par le milieu et traduites
 en politiques d'actions concretes. Notons que quelques travaux corro-
 borent cette analyse. Dans une recherche evaluative, Glaser et Taylor
 (i973) arrivent aux memes constatations. Selon eux, les projets analyses
 qui avaient la meilleure qualite generale, la plus grande pertinence face
 aux objectifs et la plus grande diffusion des resultats, etaient justement
 ceux qui avaient ete elabores en collaboration etroite avec les non-cher-
 cheurs. De meme, Coleman (I973) insiste sur la necessite d'echanges
 suivis avec les "decideurs" lors de la conception des parametres de la
 recherche. Enfin, Lazarsfeld et Greitz (I975, p. I44) croient a l'utilite
 des echanges entre les chercheurs et les utilisateurs de la recherche pour
 traduire les conclusions de la recherche dans un plan d'action realiste.
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 Le mandataire

 Lorsqu'on compare les recherches qui ont eu des suites concretes repe-
 rables avec celles qui ont ete releguees aux oubliettes, on constate qu'elles
 different en fonction de leur mandataire. Dans le cas de recherches qui
 ont eu un impact, elles ont ete conduites a la demande expresse d'un
 secteur de l'organisation pour analyser ou etudier un probleme a partir
 de balises codifiees: Le chercheur avait toute liberte dans l'amenagement
 de la recherche, mais les buts et les bornes taient determines. Dans le
 cas des recherches ayant un peu d'impact, le cheminement etait inverse:
 Le chercheur proposait alors une recherche que l'organisation faisait
 ensuite sienne.

 Les recherches elaborees principalement par les chercheurs une fois
 qu'elles etaient terminees tombaient pour ainsi dire dans le vide: II n'y
 avait pratiquement personne pour prendre en charge l'application des
 recommandations ou des lignes de fond de la recherche. II faut noter que
 les chercheurs interviewes voyaient le role du chercheur comme etant
 principalement d'explorer la realite et d'avancer des hypotheses d'inter-
 pretation, en plus de proposer certaines avenues de changement. Selon
 eux, comme le chercheur avait "peine" pendant de nombreux mois pour
 produire une etude acceptable, il sentait alors le besoin de se "distancer"
 quelque peu de son produit.

 I1 est plutot rare de rencontrer des chercheurs qui soient aussi des ani-
 mateurs et des entrepreneurs, c'est-a-dire des individus capables de
 mettre en branle une intervention et d'en assurer le developpement.
 Quelqu'un d'autre doit prendre la releve pour rendre les resultats de la
 recherche operationnels.

 Celui qui doit prendre la recherche la ou le chercheur l'a laissee, c'est
 le mandataire. C'est lui qui doit repondre a des questions comme: "Que
 fait-on avec les resultats de la recherche? A-t-on un plan d'implantation?"
 Le mandataire devrait connaitre les cibles de son action. En d'autres

 termes, il devrait determiner a qui s'adressent principalement les resultats
 de la recherche et proposer une strategie pour rejoindre les agents a
 impliquer dans l'implantation, la consolidation ou la revision des poli-
 tiques.

 Quel devrait etre le niveau hierarchique du mandataire? Dans l'organi-
 sation 6tudi6e, le mandataire n'etait pas la direction generale mais un
 responsable de secteur de rang hierarchique intermediaire.ll Ainsi, plu-
 sieurs recherches depassaient largement les domaines specifiques des
 responsabilites du secteur, suscitant, comme on l'a mentionne plus haut,
 certains remous.

 Pendant qu'on effectuait cette analyse, on debatait la question du
 rattachement administratif de l'unite de recherche. Devait-on la laisser

 ou elle se trouvait ou bien la placer au niveau de la direction generale?
 Apres discussion, lors de la restructuration des services pedagogiques, la
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 recherche demeura rattachee au meme secteur d'activite, lequel etait
 devenu, entre temps, une unite administrative de niveau hierarchique
 plus eleve.

 Ii est trop tot, au moment d'ecrire ce texte, pour juger de la valeur de
 cette decision. Ii semblerait, toutefois, que l'utilisation effective des
 resultats des recherches depend souvent du niveau hierarchique de
 l'administrateur qui l'a commandee. Si la recherche est demandee par un
 haut officier, les chances d'utilisation seraient meilleures (Lazarsfeld &
 Greitz, I975, p. I79). Le livre vert sur la politique de recherche au
 Quebec s'interroge sur l'opportunite de rapprocher le secteur de recherche
 au niveau hierarchique ou les decisions importantes sont prises (Gou-
 vernement du Quebec, I979, pp. 97-98) .12

 Diffusion et appropriation de la recherche

 Dans plusieurs cas ou des recherches avaient ete entreprises, l'organisation
 concernee a agi comme si les resultats etaient tellement importants, qu'ils
 finiraient par s'imposer d'eux-memes. On ne comptait pas suffisamment
 sur le sentiment d'indifference devant la publication officielle des re-
 cherches, meme de celles touchant des problemes importants. Souvent,
 on entendait dire "une recherche de plus! mais a quoi, a qui va-t-elle
 servir?" Ainsi, bien que generalement les sujets aient ete importants,13
 l'accueil qu'on leur reservait etait plutot froid.

 Selon plusieurs repondants, la strategie de presentation des resultats
 des recherches serait a revoir. On a procede habituellement comme s'il
 n'existait qu'un seul chemin: la presentation de la recherche au Conseil
 des commissaires pour information. Signalons, toutefois, que meme si
 l'impact a l'interieur de l'organisation etait souvent faible, cette methode
 s'etait averee rentable face a l'impact a l'exterieur. Etant donne la
 presence de journalistes lors des seances publiques de la commission
 scolaire et la remise des rapports a plusieurs agences d'information,
 l'organisation s'assurait efficacement, et a peu de frais, d'une diffusion
 rapide des principales conclusions des recherches. Au moins deux des
 recherches etudiees reussirent meme a atteindre la premiere page ou
 l'editorial d'un influent journal francophone. Ainsi, selon ces memes
 repondants, l'organisation ne devrait pas negliger cet aspect de la diffusion
 des acquis des recherches.

 Les personnes interviewees insistent cependant, pour que l'organisation
 n'ait pas une seule forme de diffusion des resultats des recherches. Elles
 affirment que le mode de presentation habituellement employe ne rejoint
 pas ceux-la memes que l'on aimerait voir impliques. Quelle influence une
 recherche a-t-elle - si elle est discutee au niveau des instances politiques
 dans le cadre formel des deliberations du Conseil des commissaires? Selon

 elles, le mandataire devrait diffuser les resultats des recherches en em-
 ployant les strategies diversifiees selon les categories d'utilisateurs eventuels.
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 Puisqu'il est question de recherche appliquee, celle-ci se justifie par des
 questions pratiques auxquelles on veut repondre. C'est dire qu'il faut
 determiner quelles questions doivent etre objets d'investigation. Pourquoi
 et pour qui sont-elles importantes? Que vise-t-on comme amelioration
 acceptable de la situation et enfin, comme on l'a deja note, qui doit
 prendre en charge les changements envisages? Prenons, a titre d'exemple,
 le cas hypothetique d'une etude sur l'abandon scolaire. Pourquoi (et pour
 qui) l'abandon scolaire est-il problematique? Est-ce assez important pour
 que l'on en recherche les causes? Que vise-t-on en etudiant ce phenomene?
 Quelle am6lioration du taux d'abandon cherche-t-on? Les changements
 a introduire sont-ils du ressort des principaux d'ecole, des enseignants ou
 des services de la commission scolaire?

 Dernierement, l'organisation concernee a commence a s'interroger
 serieusement sur la necessite d'etablir un "catalogue" des cibles et des
 strategies de diffusion lors de la production de nouvelles recherches.
 L'analyse des projets demontre, par ailleurs, que lorsqu'on est descendu
 avec le produit vers les utilisateurs, leur expliquant la pertinence des
 resultats et leur utilite dans une perspective de changement, l'accueil a
 generalement ete plus enthousiaste.

 L'enthousiasme n'est cependant pas une garantie d'actions entreprises
 ulterieurement dans le milieu. Pour que la diffusion depasse le simple
 niveau des acquis de connaissance, les resultats des recherches ne doivent
 pas etre etrangers aux preoccupations des utilisateurs eventuels. II appar-
 ait donc necessaire de proceder a une analyse prealable des besoins pour
 faciliter l'appropriation de la recherche par les utilisateurs.

 Sans cette analyse, les resultats de la recherche arriveront, selon l'expres-
 sion de certains, comme "un cheveu sur la soupe," ayant alors peu
 d'influence sur les situations a ameliorer. Lorsque l'on ne reconnait pas
 l'utilite des resultats en recherche, on est porte la plupart du temps a s'en
 desinteresser et a n'y voir qu'un exercice futile et couteux. Le mandataire
 ne devrait pas alors commander des recherches sans s'assurer qu'elles
 repondent a des besoins de base de l'organisation. Ainsi, il lui sera plus
 facile, suite aux conclusions de la recherche, de developper un plan
 efficace d'implantation des changements preconises.

 CONCLUSION

 Les pages precedentes ont voulu resumer plusieurs considerations que
 l'analyse de la pratique de la recherche, dans une organisation scolaire de
 grande taille, a permis de degager. En comparant les recherches qui ont
 abouti a des actions concretes a celles qui ont abouti aux rayons de
 bibliotheque, on a constate qu'il fallait etre attentif au processus meme
 de production de la recherche. En plus des difficultes entre chercheurs et
 administrateurs, decrites deja dans plusieurs travaux, on a pu identifier
 aussi la necessite de cerner les besoins auxquels la recherche pourrait
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 repondre, de determiner les personnes-cibles des interventions, d'avoir un
 mandataire reconnu et, enfin, d'elaborer conjointement avec les interesses
 les diverses etapes de la recherche. Les analyses effectuees tendent a
 montrer que l'on doit respecter ces conditions pour s'attendre a une
 utilisation efficace des acquis de la recherche.

 Ce texte ne pretend pas apporter un point de vue definitif sur l'impact
 de la recherche appliquee en milieu scolaire. II souleve en fait plus de
 questions qu'il n'en resout: Son intention etait simplement d'ouvrir une
 voie qui meriterait d'etre exploree ulterieurement en utilisant d'autres
 strategies ainsi que des moyens materiels plus considerables.

 On pourrait aussi avoir l'impression, par exemple, que ce texte con-
 sidere la recherche appliquee comme une realite simple, homogene, alors
 qu'en fait, il existe plusieurs types de recherche appliquee et, en plus, ces
 types ne sont pas toujours purs. On ne fait pas dans le texte de distinction
 entre ces differents types, leurs processus de production particuliers, et
 leur impact respectif. Sans compter qu'une telle specification aurait ajoute
 une dimension supplementaire a l'analyse, l'interet principal de cette
 etude portait principalement sur les conditions les plus generales liees a
 une utilisation des acquis de la recherche appliquee. Or, l'analyse qualita-
 tive de l'impact de l'ensemble des projets a effectivement mis en evidence
 l'existence de certaines conditions generales du processus meme de
 production, et ce, peu importe le type de recherches.

 Peut-on conclure que le comportement de l'organisation etudiee est
 representatif de l'ensemble des organisations scolaires du Quebec et
 d'ailleurs, permettant alors aux conclusions de l'etude d'etre generalisees?
 I1 est difficile de se prononcer car l'organisation en question n'est pas
 representative tout court: Sa grande taille fait d'elle un cas exceptionnel
 meme au Canada. Les conclusions de cette etude pourraient neanmoins
 s'appliquer aussi aux organisations de moindre taille, car le processus de
 production et d'appropriation de la recherche ne devrait pas diff6rer
 essentiellement. Cependant, comme on peut s'en douter, ce processus est,
 dans les organisations plus petites, beaucoup moins complexe: La distance
 entre les utilisateurs eventuels, les administrateurs et chercheurs, est
 moindre. Meme si, comme c'est le cas au Quebec, la grande majorite des
 commissions scolaires n'ont pas un secteur de recherche etabli et font
 souvent appel a des contractuels externes - ce qui, semble-t-il, aurait en
 soi moins d'impact sur les decisions (Van de Vall, I975)14 - les niveaux
 hierarchiques etant reduits, la production et l'appropriation de la re-
 cherche devraient etre rendues plus faciles.

 Notons encore que l'insistance de cette etude sur le processus de pro-
 duction de la recherche ne diminue en rien l'importance de certains
 phenomenes organisationnels comme la resistance de la part des adminis-
 trateurs a l'acceptation de conclusions de recherche contraires a leurs
 valeurs. Cette resistance s'est effectivement manifestee dans le cas d'au

 moins trois recherches, lesquelles furent, a divers degres, mises de c6te.
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 Cette etude veut surtout montrer que, mrme sans la resistance des ad-
 ministrateurs - ou bien celle des politiciens que nous avons passee sous
 silence - l'impact des recherches serait amoindri si, s'occupant exclusive-
 ment de la qualite scientifique du produit, on negligeait le processus
 meme de son elaboration et de l'appropriation des resultats.

 NOTES

 L'auteur remercie sincerement pour leurs commentaires et suggestions: MM. Guy
 Bourdeau, Gilles Goulet, et Jean-Jacques Paquet de la Commission des ecoles catho-
 liques de Montreal, J. G. T. Kelsey de la Faculte des sciences de l'education, Univer-
 site de Colombie Britannique, et Andre Pelletier de l'Ecole nationale d'administration,
 Universite du Quebec. L'auteur remercie tout particulierement M. Marcel Ouellet de
 la Faculte des sciences de l'education, Universite de Montreal, pour avoir revise la
 version finale de cet article.

 1 Ce type de recherche est appele indistinctement "policy research" (Coleman, 1972);
 "decision-oriented" (Tukey, 1960); "public-knowledge" ou encore "policy-action
 knowledge" (Ford, I977). On utilisera exclusivement ici le terme de "recherche
 appliquee" pour eviter l'utilisation d'une periphrase frangaise. Notons que le
 modele de recherche appliquee, epouse par l'auteur se rapproche du "enlightenment
 model" de Street et Weinstein (I975): la presentation par le chercheur du plus
 grand eventail de perspectives et de solutions afin de bien eclairer le processus de
 prise de decision.

 2 Aspirations scolaires et orientations professionnelles des etudiants. Cette recherche
 longitudinale dure depuis deja bient6t 8 ans. Notons qu'elle est en fait plus que
 de la recherche appliquee. Elle peut etre aussi consideree comme "orientee sur une
 discipline" ("discipline-oriented," Coleman, 1972).

 3 La plupart du temps, ces rapports ont ete elabores par des chercheurs internes au
 MEQ. Le livre vert quebecois sur la politique scientifique identifie ces travaux
 comme etant parmi les meilleures etudes de sociologie de l'education au Quebec
 (Gouvernement du Quebec, 1979, p. 84).

 4 L'interet accru pour la recherche appliquee s'explique peut-etre par d'autres fac-
 teurs. Gelfand (1975) voit cet interet decouler de la necessite de trouver des
 nouvelles positions pour les dipl6mes universitaires traditionnellement employes
 comme professeurs. Aussi, il ne faut pas negliger le fait que pour quelques uns, la
 recherche dans une organisation non-universitaire s'attaquant a des problemes
 du "monde reel" - peut s'averer tres satisfaisante (Tuchfeld, I976).

 5 Les donnees concerant le programme de subvention du MEQ aux commissions
 scolaires ont ete fournies par M. Maurice Goulet, du Service de recherche et
 experimentation.

 6 Comme on vient de le noter, on ne connait pas le montant non-subventionne de la
 recherche pour l'ensemble des commissions scolaires du Quebec. Si on applique le
 meme prooede de calcul que dans le livre vert, a savoir doubler le montant de
 subventions officielles (Gouvernement du Quebec, 1979, p. 219), ce montant est
 de l'ordre d'environ I,I million de dollars.

 7 Intra-service: le probleme concerne particulierement un secteur de l'organisation;
 trans-service: le problEme est global et concere plus d'un secteur de l'organisation.

 8 L'auteur avait presente un memoire au comite de restructuration sur la place que
 l'on devrait accorder a la recherche dans cette organisation.

 9 On peut ajouter encore d'autres explications. Par exemple, il se peut que l'on
 essaie d'evaluer les variables les moins pertinentes, i.e., le changement affecte
 d'autres variables que celles que l'on mesure ou que le delai entre l'intervention et
 la mesure ne soit past suffisamment long (voir Angrist, I975; Crespo, 1975; Lazar-
 feld & Greitz, 1975).
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 10 Les cibles peuvent etre soit celles influencees ou aidees par les resultats de la
 recherche, soit celles qui auront a prendre des decisions face a ces resultats (Lazar-
 feld & Greitz, 1975, p. 80).

 11 Quoiqu'en pratique, il etait responsable d'un secteur plus important, que certains
 autres secteurs de rang hierarchique superieur.

 12 Dans le cas de recherches descriptives, explicatives ou evaluatives repondant a des
 besoins d'un secteur donne de l'organisation, il ne serait pas necessaire de les faire
 executer par une unite rattachee a un haut niveau hierarchique de cette organisa-
 tion. Par contre, pour les recherches d'envergure qui depassent le cadre strict d'un
 service donne, il semblerait necessaire que l'unite de recherche soit placee assez
 haut dans la structure ou qu'elle detienne le mandat de la recherche de la
 direction generale. Notons qu'a la Commission scolaire regionale de Chambly, il
 existe un service de recherche et planification. Cette situation fait exception,
 cependant au Quebec. II est assez significatif que le directeur de ce service croit
 deceler un impact superieur a celui que l'on peut trouver dans l'organisation
 etudiee. Toutefois, il faudrait verifier cette affirmation.

 13 L'interet que la recherche produite par cette organisation scolaire suscite a
 l'exterieur est souvent superieur a celui suscite a l'interieur. Les editions s'epuisent
 trs vite en raison des nombreuses demandes venant de l'exterieur.

 14 Cette opinion n'est cependant pas partagee par d'autres (voir Gross, Giaquinta, &
 Bernstein, 197I, p. 24-25; French & Bell, I973, p. I48).
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